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Une obscurité croissante se répand et, peu à peu,

les objets se noient dans l'ombre du crép)uscule.

La lune s'est levée, éclairant l'horizon.
Le chant des litanies, po~rté sur l'aile des anges, est

monté jusqu'au trône de la Mère de Dieu.
Epris d'ui chaste amour, -Jean et Rosine -mainte-

nant fiancés- sort ent du sanctuaire, la main dans la
malin. Le bonheur illumine leurs fronts.

Ils reprennent le sentier qui descend (dans la vallée.
Coquettement, l'astre des nuits se mire dans un ruis-
se!et couvert de plantes aquatiques.

Les oiseaux égrènent au vent leurs vocalises, peu-
dant qlue l'amour, lui aussi, chante au coeur des deux
j ennes gens ses plus suaves cantilènes.

Tr-ois mois se sont passés.
Dans le même senti er- brûlan t aujourd'hui sous les

chaleurs estivales-une longue rangée de femmes en
deuil apparaît en face de la7chapelle. Les versets 'lu
Miserere sortent de leurs lèvres.

Le cortège s'arrête :une bière, couverte du drap
blanc réservé aux vierges, est déposé sous le porche.

Un pirêtre l'y attendait :debout, il psalmodie lente-
nient le De profondis.

Pendant que les doigts de l'ecclésiastique jettent
l'eau sainte sur cette triste dépouille humaine, un
jeune homme sanglote, éperdu.

Avant de quitter ce nionde, Rosi-ne, la pâle fiancée,
lui avait exprimé le désir d'être enterrée auprès du
sanctuaire où-amants joyeux et pleins d'espoirs-ils
avaient échangé l'anneau des fiançailles.

Jean, le coeur broyé, accomplit le voeu de la morte.
Trois mois seulement s'étaient passés!

CAMNILLE NATAL

PROPOS DU DOCTEUR

LES JARRIETIÈRES

Jl'aborde ici un sujet sur lequel mes lectrices ont
certainement une compétence qui me nmanque :ainsi
ne vais-je pas décrire cet instrument si nécessaire à
la bonne tenue d'un bas. D'abord pourquoi le décri-
rais-je, puisque mon intention eFt de lui faire son pro-
cès et d'obtenir sa condamnation à mort. Mais procé-
dons par ordre.

Oùi met-on habit uellemnent ses jarretières ?lAu-dessus
ou au-dessous du genou ? Ici les avis sont partagés.
Les uns tiennent pour la jambe, les autres pour la
partie inférieure de la cuisse. Au-dessous du genou.
les jarretières ne tiennent pas et glissent ; au-dessus,
elles compriment les tissus. En outre, si les jarretières
sont peu serrées, elles ne servent à rien ; i elles sont
serrées, elles produisent une gêne considérable dans
la circulationi du membre inférieur, amenant des four-
millements, du gonflenment des chevilles, etc. Donc les
jarretières sont à oublier :il faut que nos descendants
n'en connaissent plus même le nom. D'ailleurs les
jarretelles qui briguent la succession des jarretières
ne demandent qu'à hériter de l'aspect coquet sous
lequel se paraient ces infâmes jarretières. Les esprits
niaussades-il y en a toujours eu-soutiennent (lue la
jarretelle est incommode, qu'elle soutient mal le bas,
qu'elle ne tire que sur un de ses côtés, qu'elle se déta-
che, Balivernes que tout cela. On en disait autant des
jarretières autrefois : " Ma jarretière ne tient l'as,
ima jarretière me serre, etc." Allons !Allons !Soyons
amis du progrès, et puisque l'hygiène condamne la
jarretière, que cette condamnation soit sans appel

Dans la prospérité, il est agréable d'avoir un ami
dans le nmalheur, c'est un besoin.

JEUX ET AMUSEMENTS

CRtoix

Construire deux croix sur les noms de deux arbres
et sur les noms de deux plantes potagères.

tNIOME

On ne m'aime pas quand je tache
On m'aime quand je rafraîchis
Du midi je suis l'un des fruits
Après moi le cheval s'attache.

CHARAD)E

Mon premier est (loué d'une doulble nature
Aujourd'hui, triste, obscur, honteux de sa figure,

Il se dérobe à tous les yeux;
Et demain, par l'effet d'un nmerveilleux mystère,
De son humble séjour, secouant la poussière,

Il sort lbrillant et radieux.

Du langage du momnde exilé par l'usage,
Mon dernier, des amis est enicor le partage

Ils aiment à suivre ses lois;
Mot charmant, de l'anmour Syllabe puréférée,
Quel boniheur quand, bien bas, une bouche adorée

Te dit pour la première fois!

Prier et servir Dieu, souffrir avec constance,
Aimer la probité, protéger l'innocence,

Donner au malheureux,
Telle est de mon enîtier la volonté sévère
Observez-la toujours, et vous aurez sur la terre

Gagné le royaume des cieux.
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Charade. -Ver-tige.
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Le Canadian Pharmaceutical journal dit :
" Nons avons essayé Abbey's Effervescent

Sait et nous trouvons que c'est une excellente pré-
paration. Un verre tous les matin de ce breuvage
stimulant rend un homme vigoureux et bien dis-
posé pour n'importe quel travail."


